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>reiieor, su Haut Judas, une maison au même emplace
ment qu* celle qu'il uablU présentement. 

Meat-à-I tanz . — Une soirée au profit det pauvret. — 
Les soc'jons dramatique et aympboniqne du cercle \'Ave
nir de Mouscron donneront une graDde soirée musicale 
et dramatique, aujourd'hui dimanche, a cinq heures, 
dans la salle dn patronage, au profit des pauvres. 

Votei le programme: 
Première partie : La Ville Sainte, par la Symphonie. 

Le ménétrier de Saint Vast par la Symphonie. Un Gendre 
pour deux Beaux-Pères, comédie en 3 actes: — 1er acte. 
Mono'iogne par M U. Fâche. Un Gendre pour deux Beaux 
Perr*. — l e acte. Cb ansonneties dites par H. E. Cracco. 

Deuxième partie : Suffzer-Waizer, par la Section Sym-
pnoniqae; Romance par M. L. Duquesne: Un Gendre pour 
deux Beaux-Pères, 3e acte; Le Virtuose, air varié pour 
clarinette, par H. Victor Decceue; Un Beau Père pas com-
inode, comédie en an acte. — Le piano sera tenu par M. 
O. Cracco. 

CONSEIL MUNICIPAL DE CROIX 
Séance du vendredi S7 décembre 

Vingt conseillers sont présents; M. Pluquet, maire, pro
tide. 

Il est d'abord procède à l'examen des rapports des commis
sions. D'après leurs conclusions, on vote le paiement des fac
tures de M. Amblans. et la demande de déclaration d'utilité 
publique pour l'hospice des vieillards et pour la distiibution 
d'eau. M, l e Maire explique que grâce à cette autorisation, les 
frais d'enregistrement serout rembourses à la commune. 

Mlle Dirai et il. Six-Gadeune ayant demandé la reconnais
sance et l'éclairage de la partie de la rue Kléber, comprise 
entre « Le dernier coup i e cloche » et »< Le Sonneur ». la Com
mission chargée d'examiner leur demande, conclut à l'afllrma-
tive 4 condition qje les demandeurs placeront les bordures 
des trottoirs et établiront le 111 d'eau. Mlle Dirai accepte ces 
conclusions quant a M. Six, il accepte de placer les bordures, 
mais refuse de faire le M d'eau. En conséquence, le Conseil 
ajo'jtnesa décision jusqu'à la complète acceptation de M. Six. 

Rassemblée approuve ensuite le traité passé pour les tra
vaux de forage. A la suite d'une adjudication, deux soumis-
S*»ns ont été remises : celle de M. Dehulster. proposant dï 
laire les travaux moyennant il.000 francs et celle de M. Vidi.-
laine, offrant de les exécuter pour U.J(W francs, plus les petit* 
frais, ce qui porterait la dépense à iMUOou 15,000 francs. Ce 
dernier a donc été déclaié adjudicataire. 

Le Conseil adopte aussi les pièces du projet définitif pour 
l'adjudication de l i canalisation et des appareils. 

Il examine le projet d'une concession au cimetière pour un 
monument à la mémoire des soldats morts pour la patrie. Il 
est donué lecture de deux lettres de sociétés d'anciens mili
taires, demandant de raire une souscription dans la commune 
a cet effet. M. Caen est d'avis que le Conseil municipal doit 
voter une somme et qne de plus il doit laisser faire la sous
cription publique. M. Manger partage cette manière de 
mais propose avant de prendre uoe décision, de 
présidents des deux sociétés pour conr~:*-

pensée. 
M. le Maire demande de voter d'abord la concession au cime

tière, ce qui est immédiatement fait, et de renvoyer aux com
missions des travaux et finances l'examen de la somme néces
saire. Il est décidé que ces commissions s'adjoindront, pour 
l'étude de la question, les présidents des deux sociétés en 
cause. 

Une demande de souscription du comité de l'Afrique fran
çaise est également renvoyée aux mêmes commissions.I ne au
tre demande d'indemnité de logement de 150 francs formulée 
par une institutrice adjointe de l'école de la Makellcrie est ég;i-
lement renvoyée aux commissions des écoles et finances. 

In autre rapport conclut au vote d'un crédit supplémentaire 
de 1,048 francs pour fournitures scolaires. 

l'oe assez longue discussion s'engage sur cette question, cer
tains conseillers étant d'avis qne les fournitures devaient être 
accordées a tous les enfants indistinctement et d'autres fai
sant observer qu'il ne convenait pas de créer de plus lourdes 
charges pour la commune en donnant ces fournitures à ceux 
qui ne les demandaient pas et n'en avaient pas besoin. 

M. le Maire ramène la question • son vrai point en faisant 
remarquer qu'il ne s'agit pas de statuer sur l'objet de la dis
cussion qui peut d'ailleurs être mis à l'étude si le Conseil le 
désire, mais de voter une somme destinée a payer des fourni
tures déjà livrées. Le crédit sii[<|tkjnu maire est voté. 

Il est donné lecture d'une lettre de la société de gymnasti
que et d'armes La Patriote, rappelant ses sucés et les servi
ces qu'elle rend et demandant I agrandissement du gymnase 
municipal et l'augmentation desa subvention qui est inférieure 
& celle de beaucoup d'autres sociétés. Sur la proposition de M. 
le Maire, cette demande est renvoyée aux commissions ém 
finances et travaux, 

Une lettre de la société des trompettes « la H e naissance » 
sollicite l'honneur pour cette société de faire partie du cortège 
officiel. Quelques conseillers sont d'avis d'acquiescer à cette 
demande ; mais sur l'observation de M. le Maire que, si cette 
faveur était accordée à cette société qui n'est pas municipale, 
elle devra également être accordée à toutes les autres sociétés 
qui en feraient la demande, le Conseil ne donne point satisfac
tion à cette requête. 

L'ordre du jour étant épuisé, M. le Maire demande aux con
seillers s'ils désirent présenter des motions. M. Watlez se 
plaint de ce que la Compagnie des tramways pour dèbarasser 
ses voies, rejette sur la route, la neige «t les boues. M. le Maire 
donne instantanément des instructions pou i que la Compagnie 
soit priée de ne plus agir ainsi. 

Sur la demande d'un membre du conseil réclamant la po-̂ e 
d'un bec de gaz au coin du cabaret Lena Beaussire.M. le maire 
fait observer que l'éclairage électrique obviera aux inconvé
nients résultant de l'absence du gaz a cet endroit. La séance 
est levée à 'J heures33 minutes. 

peut disposer à son gré. Bien entendu, le travailleur n'y a 
plus aucun droit, lorsqu'il y renonce pour obtenir un salaire 
déterminé, 

M. Didiot complète cette argumentation par les observations 
suivantes : 

1* Tout travail donne à la chose travaillée une plus-value 
réelle. Quand un laboureur a ensemencé son champ, il est 
évident qu'il a apporté une amélioration, une augmentation 
de valeur à la terre qu'il a cultivée ; de même, lorsqu'un 
artiste a peint un tableau, il a dounè une plus-value certaine 
à la toile et aux couleurs dont ses talents ont su tirer un 
admirable chef-d'œuvre, un pourrait multiplier les exem
ples. 

i- Cette plus-value créée par le travailleur lui appartient au 
propre et il a le droit d'en disposer comme il l'entend Le pro
duit du travail peut donc être légitimement épargné, trans
formé, échangé, donné ou légué. 

Si l'ouvrier fet nous entendons ce mot dans le sens large de 
tout homme qui travaille), si donc l'ouvrier veut se réserver 
pour l'avenir le produit de son travail, il fait un acte légitime 
d'épargne. S'il veut modifier, perfectionner ce qu'il a épargné, 
c'est l'acte légitime de transformation.Si, au contraire, il veut 
le livrer contre un produit d'un autre travailleur, c'est l'acte 
légitime d'échange. S'il le vend, il en reçoit un prix. 

Or ce prix constitue l'équivalent du produit vendu et tombe 
tout aussi légitimement que U sous la propriété du travail
leur. Ce prix peut, à son tour, re échangé, transformé, don
né ou conserve ; il n'est, en eff> ., que le développement de la 
Personnalité de l'ouvrier, laquelle s est prolongée d'abord dans 

œuvre produite, puis tout ce qui l'a remplacé. Il y a là pro
longation de personnalité, donc propriété légitime et indénia
ble. Nous ne saunons trop insister sur cet argument fonda
mental. 

Par voie de donation, de testament, de succession, le posses
seur peut gratuitement attacher à la personnalité d'autrui ce 
qui appartenait à la sienne en vertu de son travail, et par la 
il donne une nouvelle extension légitime au droit de pro
priété. 

En résumé.le droit de propriété, qu un agent raisonnable et 
libre possède sur sa propre personne, s'étend à tout ce uni esl 
la continuation et l'extension, de cette personnalité. Letlc-ci 
peut s'étendre aux équivalents de l'œuvre. 

Les équivalents de l'ouvrier sont tous ses ayant-droit par 
raison de famille, de contrat, de testament. 

Les équivalents de l'œuvre sont toutes les choses contre les
quelles le produit du travail a été légitimement échangé par 
voie de contrats successifs. 

D'où il suit qu'en dernière analyse, le droit de propriété iv-
pose sur deux faits absolument indéniables ; |- le droit de 
possession que chaque persoune a sur elle-même; 3- l'équiva
lence successive qu il y a d'une part entre la personne et son 
travail, entre son travail et son produit, entre son produit et 
son salaire, entre son salaire et ses achats : d'autre pari .entre 
les personnes qui,par nature ou par libre convention, se subs
tituent les unes aux autres dans la suite des temps. 

— *9. Arrestation pour détournements, du citoyen Aug. Detol-
lenaere, secrétaire dn Syndicat textile et membre du comité 
central du Parti ouvrier. Découverte d'un noyé : Ernest Bam-
mel. 37 ans, rue des Anges. Nomination de M. Victor Despa-
tures, président du Cercle militaire, comme chef de bataillon 
du 5e régiment de territoriale. 

Ï3 Acquittement de quatre enfants inculpés dans le drame 
de Wasquehal: une jeune tille de U ans, morte des suites des 
violences exercées par ses camarades. — 36. A la suite de la 
pétition contre l'arrêté du Maire interdisant au clergé de por
ter ostensiblement le Saint-Sacrement aux malades, ?39 listes, 
portant huit mille deux cents douze signatures d'électeurs sont 
déposées au Journal de Rouhaix Faux bruit de l'assassinat 
du Roi des Beiges. 

28. — Affaire Detollenaere : les témoins appelés à Lille- — 
Installation définitive des machines pojr la marche des tram
ways pai l'électricité. 59. — La pétition contre l'arrêté du mai
re de Koubaix, a propos du nort du viatique, est remise au 
préfet.— Retraite de M. Du.iamel. chef de bureau a l'Etat-
ivil; M. Lefebvre, attaché au bureau des écoles, lui succède. 

REVUE DEL ANNE 1895 
C a n t o n » d e R u u u a i x e t ( l e K s i i m o . v 

lff95. — i. Pendant la journée du premier jauvier.la 
stationne devant ta maison où s'est passé.da; 

Ecole des Sciences sociales et politiques 
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COURS DE SOaOURilE, PR0FKSSK PAR M. LE CHANOINE JfLLS 
•DIDIOT. — 3" LEÇON 

La propriété est le fruit du travail', et elle se légitime par 
un argument bien simple que donne Léon Mit dans l'Encycli
que. Rerum novarun. 

Chaque individu est maître de sa personnalité (nous 1 avons 
démontré dans la prècédeute leçon). Donc l'ouvrier a sur les 
produits de son travail un véritable droit de propriété, dont il 

. Jan 
foule, 
la nuit du dimanche au lundi 31 décembre, le terrible di 
de la rue Archimede. Quatre personnes avaient été assassinée* 
et le meurtrier s'était ensuite pendu. — 3. Confrontation à Lil
le, devant le juge d'instruction, de Mayot et de Haisez. auteurs 
du vol commis au préjudice du Crédit Lyonnais de Roubaix. 
Eclairage de la mairie a l'électricité. — *. M. Cordier, commis
saire de police a Roubaix, est nommé à Lille, il est remplacé 
par M. Villon, commissaire à Tourcoing. 

Descente du parquet à propos de l'exercice illégal de la mé
decine: exhumation du cadavre de Louis Duthoit. — 18. Ri
chard Verbert. habitant rue Dampierre. cour Jonville. tue sa 
femme, Victoime Depaep. à coups de revolver. Arrestation (le 
l'assassin. Tentative de suicide d'un voyageur, à la gare, d i e 
tentative d'assassinat a Leers fKrance.) — 19. L'auteur de la 
tentative d'assassinat de Leers, Emile Rozier, s'évade de la 
prison de Leers. — 20. Rèuuion tumultueuse à la rue Vallon 
par les députés Kaberot et Dejeante. Conférence de M. Vitrant, 
avocat à Douai, a YUnion catholique, sur l'enseignement. 

i l . Mort, à Toulouse, de Sou Emmenée, le cardinal Desprez, 
archevêque, ancien doyen de Notre-Dame. — 37. Conférence ue 
M. l'ahbe Lemire, à l'Union cnlholiqur, sur la liberté d'asso
ciation. — 30. Première journée des opérations du tirage a a 
sort. 

Février. —3 . Confrontation à la frontière des inculpés dans 
le vol de montres commis rue des Longues-Haies. — 7. I n en
fant de quatre ans, Ilippolyte Walrave, se noie dans une ci
terne, rue des Longues-Haies. — 8 Une terrible explosion <ie 
gaz, chez M. Dubly, rue du Crand-Chemin. — 10. ('u garçon 
brasseur, Louis Verbrnggc a la jambe coupée par une roue du 
tramuav, au Laboureur. Conférence à l't mon euthotvj'W Un 
R. P. Van Trient, sur PEgoisme. — 11, Conférence du R. I». 
Van Trient, sur la Raisou et la foi, à la maison de la Sainte-
Famille. 

13. Mort de M. le docteur Delannoy. l'nc jeune tille de qua
torze ans tuée par ses camarades d'atelier à Wasquehal. — IS. 
I.'n incendie rue Philippe-le-Hon : une femme se blesse en -e 
jetant par la fenêtre. Mort du R. I'. Rulteau. redemptoriste. — 
34. Mise a sac, par cinq iudiviiJus. d'un cabaret, rue de la 
Chaussée. L'n prisonnier arraché a la police. Une triple arres
tation. — 26. Lue petite fille de six ans et demi brûlée vive. 
rue du Fontenoy. Mort de la victime à l'HiHel-Dieu. M. le doc
teur Plnlippart, de Roubaix. donne 100 noo fr. fc la Faculté (te 
médecine, aLiilc, pour être affecté a des prix et à des bourses 
d/etudes. 

Mars. — I. Affaire Mayot ; première audience à la Cour 
d'assises du Nord. — 3. Deuxième audience de l'affaire Mayot ; 
Condamnation de Mayot et Haisez. a cinq ans de prison cha
cun et la restitution au Crédit Lyonnais des sommes retrou
vées : 119.000 fr. — 8. Cn inconnu se suicide an parc de Bar-
bieux en se tirant un coup de revolver. Découverte d'un nové 
au pont de la Vigne : Charles Eallens, rue ».artignies. — 10 Le 
bruit court que M. le Maire de Roubaix a pris un arrêté inter
disant le port ostensible du viatique. M. le Maire confirme 
cette uouvelle à un rédacteur du Journal tic HoubMx. — 13. 
Tentatives <ie vol au Houlevard de Paris. Procès dr presse de
vant la correctionnelle de Lille : Lievin Railleul contre Henri 
Descbampe. 

5. On apprend la nomination.datée du 7 mars, de M. Albert 
Masure), comme censeur de U succursale de la Banque de 
France de Roubaix-Tourcoing. I ne histoire de trésor ù, Croix : 
on raconte qu'un ouvrier maçon. Léon Duraortier, habitant le 
Cr*':liet, aurait trouvé, dans une maison achetée par lui. une 
forie «-imm<> : ls.000 frime*. M. IMitnortier démeut eee bruits. 

16. Descente du parquet à Wasquehal à propos du drame où 
une jeune liite de H aus était morte des suites de violences 
exercées m* elle par ses camarades,dont quatre sont arrêtées. 

L'HOMME A L'OURS 
C O N T E D E N O Ë L 

I 
Il y a do ce la l ong temps , bien l o n g t e m p s . J'étais 

u n enfant et la cha îne d u Donon , qu i s e dessinait 
toute b leue , dans l ' é lo ignement à l'est de c e v i l lage 
perdu des V o s g e s , ava i t e n c o r e s e s d e u x versant s 
bien français . 

L'oncle Ratzel e t la t a n t e Jul ie , q u i m'avaient re 
cuei l l i , habitaient v e r s le mi l i eu d u v i l lage , a u bord 
de la g r a n d e route de Saint-Dié, u n e très viei l le 
m a i s o n , toute sculptée et très no ire , dans laquel le , 
au début, j ' e u s des peurs terr ibles . 

Ce qui arr iva dans cette nui t de Noël , n'était pas 
fait , o n v a le vo ir , pour les diss iper . 

L'oncle avait c o n s e r v é la v ie i l l e tradit ion du ré 
ve i l lon . Après la m e s s e de m i n u i t il a imai t à réunir 
chez lui q u e l q u e s v o i s i n s et à fêter ga iement e n 
fami l l e la v e n u e du Rédempteur . 

b a s , dans U n e i g e , c e n'est n i le froid, ni l 'ours qui 
l'ont t u é ; c'est notre m a u v a i s c œ u r à tous ! . . . 

GEORGES G U I L L A U M O T . 

L'oncle était d e m e u r é debout, en tre la table e t la a v e c lui ton pain ' . . . Celui que tu v i e n s de voir , là 
porte , hés i tant . 

— C'est Liai c e que nous faisons- là , dit-il enf in de 
sa v o i x g r a v e . . . Us n'ont peut-être pas m a n g é . . . 

Il reprit sa place à table. Mais la p e n s é e de c e s 
d e u x v a g ibonds, l 'homme et l e petit , e r r a n t s dans la 
n e i g e , s a i s pa in , s a n s r i en , l 'obsédait. N'y tenant 
p lus , il reposa sa cui l lère dans s o n ass iet te e t courut 
â la porte pour les rappeler . Un tourbil lon de n e i g e 
s'engouffra par l 'entrebâi l lement . 

A u dehors , o n n e voya i t pas à d ix p a s . La n e i g e 
aveug la i t . De place e n place , dans la m i t , que lques 
l u m i è r e s bri l laient : chez les Kasper, chez les Vran-
g e l , chez l e s Teust , un p e u partout on réve i l lonnai t . 

L 'homme, le petit e t l 'ours ava ient disparu. 
— Les Kasper o n t bon c œ u r , dit l 'oncle, e n r e 

f e r m a n t la porte ; i ls seront s a n s doute m o i n s peu
r e u x que n o u s et i ls l eur donneront d u pain et de la 
soupe chaude . 

II 
Le l e n d e m a i n , la c a m p a g n e ent ière sembla i t en

seve l i e s o u s la n e i g e qui ava i t tout n i v e l é . 
J'avais obtenu de l'oncle la permis s ion d'aller 

schl i t ter a v e c Hans , Jean Teus t e t Guévo . Il décrocha 
sa schl i t te , qui était s o u s u n h a n g a r et n o u s par
t îmes , h e u r e u x c o m m e des ro i s , sur u n e recom
mandat ion de la tante : 

— N'allez pas v o u s casser l e s re ins , a u m o i n s ! 
La schl i t te est un petit t ra îneau dont l 'avant e s t 

recourbé ; o n le g r i m p e tout e n haut d'une butte et 
o n l e lance de toutes s e s forces sur la descente après 
y avoir pr i s place . 

ETAT-CIVIL. — ROUBAIX. — Déclaration* de naissances 
tamedi S8 décembre. — Lucteo Duquennoy, rue de l'Ommelet. 
•6 bis. — Adolphe Mroiix, boulevard Beaurepaire, route de 
Leers — Pernand Mahaui. rue Ste-Thérèsc, cour Bernard, U 
— Clotaire Monteyne. rue Gietry, 3x — Marguerite Lodewyc-
ker, rue Jean Bart. cour Dumery. 5. — Edouard Eeckhout. rue 
Voltaire, cour Beau Chêne, 17. — Lucien Lestienne. rne Meyer-
beer. — Constant Lescrauwaet, rue de la Makellene, 1.— Zelie 
Delattre, rue OenaiD. 7î. — Alphonse Vlieghe, rue de la Tor
tue. 11. 

Mariages. — Louis Lepers, »l ans, soigneur, rue Bernard 101 
et Sophie Herteler, iO ans. soigneuse, me de Ma Campagne, 
cour burot. — Louis Franchomme, 33 ans. tisserand, rue de 
l'Ommelet 112 et Marie Vanderberghe, il ans, soigneuse, bou
levard de Metz, fort Mazur. — Cyrille Blondeau. 26 ans, flleur. 
rue Montgolller 4î et ieanne Landrieu,i3 ans, soigneuse à Rou
baix. — Jean-Baptiste Mereier, 23 ans, menuisier, rue du Fon-
tenoy, cour Uesmedt S et Marie Crommelynck, 20 ans, tisse-
rande, rue Archimede :t.— Ernest uessauvages. Î6 am.apprè-
teur.rue Chapelle-Carette 72 et Philoméne Burghgraeve.» ans, 
bobineuse, rue de la Guinguette. — Edouard Maerten, Ï7 ans, 

Klombier, rue de Sébastopol, cour Delisse 7 et Alida Vander-
aeghen. Î3 ans, couturière à Wattrelos. 
Henri Helin, 31 ans. chiffonnier, rue du Pile, e! ClotildeVan-

haecke, (8 ans, lessiveuse, rue du Pile. — Georges Sturbeauj, 
dessinateur, rue du Tilleul, cour Bonté, t, et Pauline Carré, SI 
ans, peigneuse, rue Billion, 8. - Jean-Baptiste Notte, U ans. 
peintre, rue des Sept Ponts, et Marie Delcourt, sans profession, 
rue des Sept Ponts, 51. — Léon Delescluse. Î6 ans, journalier, 
rue Lacroix, 77, et Lailre Nys, :-i4 ans, piqunére, rue du Coq 
Français, i83.—.Léon Courtecuisse, 25 ans, peintre en bâtiment, 
a Lille, et Elisa Laumont, 22 aus, sans profession, Grande-Rue. 

Lucie Debosschere, 75 ans, rue 
m a Claisse. 38 aus, Hôtel-Dieu. — 

de la Makellerie, estaminet Fau-

m e n t s de bètes i n c o n n u e s . P u i s Ta n e i g e s'était m i s e 
à tomber, compacte , à g r o s flocons qui tourbillon
naient fo l lement dans la nu i t g l a c é e . Bientôt il y e n 

Déclarations de décès. 
d'Alma, cour Gonce, 3. -

Notre tra îneau g l i ssa i t a v e c u n e v i t e s s e verti- i Alphonse nomez. 5* ans. _ 
g i n e u s e , faisant vo le ter la n e i g e , autour de lui , e t > |V'urR de R o u b a i x . - Liéviu riebei, t- ans. Hotol-Dleu 
c'étaient des cr i s d 'enthous iasme, des cr i s de dél ire , i c l e r c q % & ? u e & Î Û W ^ t - D ^ n & r ^ Z l é ' ^ 
quand n o u s n o u s s en t ions a ins i emporté s dans u n i vie. rue Philippe le Bon, a. — Pierre Claeys, 7* ans, rue Saint-
v e n t fOU franchissant l e s Ornières, filant a v e c la Jean.— Louis Caron 29 ans, rue Saint-Maurice, 
r in id i t é d'une flèchr- ' CHOIX. -Déclarations de naissances du te au tt déembre. 
r a p i a n e u u n e n e e n e : _ Gustave Vercaemer, rue Vauban. — Germaine Jemants, rue 

A r r i v é s a u bas de la r a m p e o n remonta i t l e ! de Wasquehal.—Eugène Hourez.rue Jacquart.— Lucien Bader, 
'"* r Lequenne, 

•i ans, dévi-
agner, 26 ans, garçon brasseur, et Marie Prou-

— Le Cercle Union a l'honneur de rappeler » '«« î"™ b ÎP h j i l " 
s a l a exposition générale le dimanene » f £ " ^ £ * c r û i -
cinquante centimes par pigeon; un prix par cinq insenp 

— Les amateure colombophiles qui. ayant demandé leur ear-
net de distauces, ne l'ont pas encore letire, sont pries ae 10 
faire a partir du 1er janvier I8w> chez Vandenbergne, iw, ra» 
Saint-Joseph. Koubaix. - . - M I . 

— La société colombophile le Pigeon Bleu et Meunier. eîaDiie 
chez M. Auguste Roge, l, rue de Bethune, fort Cordonnier, in
forme les amateurs colombophiles que sa deuxième exposition 
aura lieu le 29 courant. Exposant M. Louis Godard. 

— Le mercredi 15 décembre, jour de Noël, a en lieu l'exposi
tion des pigeons de MM. J. Willem, président d'honneur de la 
Fédération Roubaisienne. llerbaut et Dumex, an local du Pi
geon bleu, rue de l'Epeule, 58. Ont surtout été remarques, les 
bleus de M. J. Willem, les noirs et macottés à M. Herbeux et 
les écaillés et bleus à M. Dumez. 

— Dimanche 29 décembre, exposition des pigeon» de MM. V. 
Carette et L. Lefebvre, amateure très connus dans notre ville. 
M. Carette y exposera sou pigeon primé sur Ajaccio. 

— Aujourd'hui, dimanche, 29 décembre, aura lieu la cin
quième exposition des pigeonniers de MM. Vaobellegtfem 
Edouard et Vandenborh Alois, au Pigeon Hdéle, siège d e l à 
société, chez M. Jean Degrave, angle des rues de Home et Soi-
férino 

- La société l'Aigle, établie chez M. Renard, angle des rues 
du Grand-Chemin et de l'Epeule, prévient les amateurs qu'elle 
fera sa troisième exposition le dimanche 29 décembre. Lexpo-
sant sera M. D. Dancette. 

— Dimanche 29 décembre, une exposition de pigeons aura 
lieu cher Detbarre, rne do Duc, organisé par la société Passe-
Partout. MM. Delbarre et Millot exposeront leur pigeonnier. 

TOURCOING. — Résultats de l'exposition de pigeons (bleus), 

?ui a eu lieu le l i décembre, au siège de la société Lnionet 
rogrés : Mâles vieux, ter prix Mercier, 2e Denoyeite, 3e Lco-

feld, Femelles vieilles, 1er prix Montaune, l e Denoyette, 3e Ua-

f re. Mâles jeunes. 1er prix Boucly, le Degeyter, 3e Duplexa. 
emellés jeunes, 1er prix Delnatte, 2e Leundan, 3e Liagre. — 

Dimanche prochain 29 décembre, exposition de pigeons 
écaillés. 

— Les exposants pour la cinquième exposition qui aura lien 
dimanche, chez M, Pierre Losfeld, cabaretier « Au Rivage » 
prés le peut du Blanc-Seau, seront MM. Waltel et Pollet. nul 
doute que ces amateurs obtiennent comme leurs prédécesseurs 
uu succès. 

BLANC-SEAU. — Dimanche 29 décembre, 4e exposition de 
pigeon chez M. E. Catel, au Pigeon Blanc, au Blanc-Seau. Les 
exposants sont MM. G. Ladoir et A. Dufour. 

Cette année-là, il faisait u n froid épouvantable . 
A u dehors tout était noir ; le v e n t h u r l e u r qui v e n a i t , t ra îneau , l es u n s traînant , l es autres poussant . Et la ! S»e

a!!*See"ni -~.p"bUcatwns de mariages.— vietc 
d'Alsace, s e ruait dans la m o n t a g n e a v e c de s rugisse- j dégr ingo lade r e c o m m e n ç a i t ! I deuse . - Jean Wagner^MansV garco'rfbrassé'uret' 

A p r è s u n e sér ie de descente s et d'ascens ions , j vost, u 
à tomber, compacte , à g r o s flocons qui tourbi l lon-; n o u s j u g e â m m e s le m o m e n t v e n u d'aller r e m i s e r la ! ploi?'ï,le„£a,n.c,,ue,' e t l>auI!' 

i ; schl i t te s o u s le h a n g a r de l 'oncle. N o u s n o u s m i m e s I « anTpeigneronne - m 
eût plus d'un pied sur le sol 

Cela m e faisait plais ir . Je pensa i que le lende
m a i n , qu i n'était pas jour de c lasse l 'oncle irait 
décrocher sa shlitte s o u s le h a n g a r et nous la 
prêterait , à H a n s , à Cdévo et à m o i pour faire des 

blanchisseuse. — Gustave Rondage, 27 ans, 
- "ne Honorez, 19 ans, sans profession, 

peigueron, et Aimée Grassart, 
pelgneronne. — Mariages. — Louis De Jaeghi 

Et, c o m m e e n ra ison d u g r a n d froid et de la 
ne ige , o n m e permit de n e pas al ler , c e soir- là, à la 
m e s s e de minu i t , j e m'endormis dans un coin de la 
vas te p ièce auprès du poêle qui m e pénétrai t d'une 
chaleur douce , e n rêvant à la partie de schlitto d u 
l e n d e m a i n . 

La v ie i l le s e r v a n t e de l 'oncle m e révei l la quand 
el le entendit passer daus la r u e les premières per
s o n n e s qui sortaient de la m e s s e . Bientôt il y eût 
contre notre porte u n bruit de sabots , ouatés de 
n e i g e , qui se secoua ient contre le m u r , et l 'oncle 
entra s u i v i de la tan te Jul ie et de s e s i n v i t é s , le nez 
enfoui daus le col de l e u r s m a n t e a u x , l e bonnet de 
fourrure enfoncé j u s q u ' a u x y e u x , a v e c de fines ai
gu i l l e s de g l a c e dans la barbe et d a n s les sourc i l s . 

Sur la table m a s s i v e de c h ê n e l e c o u v e r t était m i s : 
de bel les ass ie t tes à fleurons b l eus , l es carafes et les 
v e r r e s é t ince la ient ; tout ce la j o y e u x s u r la nappe 
de toile bien b lanche qui senta i t la l e s s i v e et l e 
t h y m . 

Il faisait bon et chaud ; s u r l e p o ê l e , u n e bouil
lot te d'eau chantait . Lorsque tout le m o n d e fut ass i s , 
la s e r v a n t e entra , tenant à d e u x m a i n s u n e g r a n d e 
soupière qu'el le déposa sur la table . Quand on en
leva le c o u v e r c l e , u n e b u é e p a r f u m é e s 'é leva et ré
pandit s o n par fum dans la sa l le . 

A ce m o m e n t , c o m m e '<out était s i l enc i eux au de
hors , u n c o u p s e c fut frappe contre l e s v i tres de la 
fenêtre . T o u s l e s regards se portèrent de c e cô té et 
n o u s v î m e s , co l lées i i x c a r r e a u x trois faces é t r a n g e s 
qui n o u s regardaient : L n e face d ' h o m m e , qui m o 
parut terrible , a v e c sa barbe rude et no ire , s e s y e u x 
do feu , s e s c h e v e u x e n broussai l le , sa peau brune 
co l lée sur les o s . A côté de cet te face effrayante, 
u n e autre figure, u n e petite figure pâle apparut : 
ce l l e d'un enfant . 

P u i s il y eut un g r o g n e m e n t et u n e tro is ième face 
se montra , u n e face de bête , v e l u e , e f f r a y a n t e . . . 
Je poussai u n cri d 'épouvante et j e m'enfu i s . 

L'oncle s'était l e v é et s e dirigeait v e r s la porte . 
Tante Jul ie l 'arrêta : 

— N'ouvre pas , F r a n z ! n 'ouvre p a s . , . Ils pour
raient faire u n m a u v a i s c o u p ? 

Elle fit s i g n e à l 'homme da déguerp ir . 
Alors , i l y eût a u dehors u n t r é p i g n e m e n t , u n 

c o m m a n d e m e n t rauque ; et l e s tro i s terribles faces 
s 'évanouirent dans u n e n r o u e m e n t de n e i g e . 

e n r o u t e . | lamier. et Stéphanie Vanackerrîî ans, ourdisseuse""—Déclara- ' 
Mais , u n p e u avant d'atteindre les p r e m i è r e s I "o»»*» <*««*«-- Cocheteux présenté sans vie.rue de Bapaume. 

1 . r . „ i . . - — Bayart, présente sans vie, rue Chevreul. 
m a i s o n s d u Vil lage, notre attent ion fut tOUt-a-COUp | WASQUEHAL. - Déclarations de naissances du 1er ou le 
att irée par u n fort r a s s e m b l e m e n t . N o u s n o u s fau- décembre. — Marthe Blancquaert, chemin du Quesne: Fer-
filâmes a u x premiers r a n g s , en tre les j a m b e s ta i t ^ S a l ^ t S l ^ S ^ S S r * ^ S ^ ^ ' l ï â S S ^ ^ x . ^ t b . S t f ' i : 
e n r i e u x et , b r u s q u e m e n t j e m e re trouvai d e v a n t E a , i i e Leroy, hameau du Noir Bonnet. -Déclarations de décès. 
l es trois terribles faces , qui , la nui t précédente . H » i Selosse, i ans, hameau du Petit Cottigny.— Abel Dau-
s'étaient co l lées à n o s c a r r e a u x : l 'homme, le petit e t ^ c l l i o ; ; « mois, Chemin-Rouge. - Marie Plancke. 6 mois, ha-
l'rt «n A ,n l A r , f 1A « « » 1 # «A l« l r . An vmtrn raP'IU OUTneZ.fJI 

TOURCOING. — Déclarations de naissances du samedi ts 
décembre. — Valentine Honoré, rue de la Latte. — Vvonne 
Cattelain, rue tloui-hanl. — Jeanne Duforest, rue Claude Ber
nard. — Publications de mariages. — Arthur Coupain, 2"* ans, 
rattaeheur et Juliette Bertiu, 20 ans, rattacheuse. — Amand 
Hindryck, 28 ans, tisserand et Mathilde Degheselle. 26 am 

gneuse. — Eugène Baisez, 30 ans. menuisier et Eugèn._ 
Delattre, 26 ans, sans profession. — Emile Destombes. 26 ans. 
mécanicien et Maria Vanhecke. 21 ans. tille de bureau. — 
Mariages.— Auguste Couvreur. 21 ans. rattacheur et Amélie 
liub.ii. 2V ans. soigneuse. — Joseph Houset, 25 ans, rattacheur 
et Anna Ta veaux, 23 ans, sans profession. — Pierre NiTfe, 26 
ans, tisserand e! Elise Flipo. 23 ans, soigneuse.— Jules Smitte, 

l 'ours éta ient là , contre l e fossé plein de n e i g e 
b o u e u s e . D e u x g e n d a r m e s les interrogaient tout-à-
c o u p j 'entendis l 'un d'eux qui d i s a i t : 

— Vous niez avoir t u é l 'enfant. 
A lors s e u l e m e n t j e m'aperçus que le petit n e 

bougea i t pas . Sa figure était b lanche c o m m e la , i 0 ' 'b l e . ' s e- •=, Auguste pumont. 12 ans. mécanicien et Louise 
• r, ,, - , 0 , , -, i_* . .- i i Marescaux, 33 ans, bobineuse. — Edouard Maréchal. 31 ans 

n e i g e SUT laquel le il était c o u c h e et qui e n partie le | horloger et Marie Planckaert. 22 ans. laitière— Charles Trêve! 
recouvra i t . Se s sou l i ers sorta ient du tas de n e i g e ! 23 ans, menuisier et Germaine Vanseveren. 18 *ns. lille de con-
et la i s sa ient vo i r le bout l e s do igts de se s pieds fli —Jules Haguette, n ans. rattacheur et Maria Beels 
n u s . 

— V o u s niez ! répétait l e g e n d a r m e . 
— Oui . . . gronda la v o i x de l 'homme. Pet i t mort 

de fro id . . . 
— C'est c e qu'on v a v o i r . . . Voici l e m é d e c i n . 
Le docteur Gesbert arr ivai t e u effet. On s'écarta. ? * J ^ _ w * y . e * . M q ? ? J ; a g » J * . ? , " • _ J V ^ ^ f - — ***•» 

T, .. ., , . . , , „ i Lonuan, 2o ans. serrurier et Hélène Coornaert. 27 aus, soi-
II prit 1 enfant mort , le s o u l e v a sur se s g e n o u x , gneuse. - Déclarations de décès. — Flore Verhoeke. 1 mois 6 
l ' examina . ! JOUIS, rue Houchard, 17. 

Ppnrlant co tpmnsi l'hrvmm.. pxnlinunit dans un lan- 1 UA RCQ-KX-BAROEIL. — Déclarations de naissances du 14 au 
t e n a a n i c e t e m p s 1 nomnH- expl iquait , a a n s u u i a n 1 9 itcrnib„„ _ Kermeutiu Fernande, à l'Entrepôt. - Vanvoo-

g a g e d u r a v e c u n accent é t r a n g e r , c e qui avait d u ! ren Louis, rue de Lille. — Delebarre Maximilienne. rue du 
s e passer . Ils é ta ient arr ivés tard, surpr is par la Ritbou. — Vauroy Honorine, rue Scnve, 15. — Déclaration* de 
bourrasque de n e i g e . Dans les c h a u m i è r e s , s u r la J » £ , ^ V ~ ^ R o u s s e l Albert', s i ÏSTtlîSSL 
route , o n n avai t pas v o u l u les recevo ir a c a u s e de : profession, a l'Hospice. 
l 'ours qui effrayait. Ils ava ient p o u s s é a ins i jus - | ^ ^ i ^ B ^ ^ ^ ^ H B i ^ B ^ _ I H M B . H ^ 
qu'au v i l lage , e spérant y trouver un gi te . Mais, là 
auss i , l e s portes se fermaient ei. les vo le t s s e t iraient _ 
dès qu'on l e s aperceva i t . Ils ava ien t erré ainsi u n e | n u m „ E ROUBAIX. _ Dimanche 29 décembre, à 6 heu-
partie de la nui t , c h a s s é s de partout, e t las , décou- res : U Petit Jacques, grand drame en 9 tableaux, et La Fille 
r a g é e s , i l s S'étaient c o u c h é s dans le fossé , tous les ! d« Tambour-Major, opéra-comique en trois a'-tes et quatre 
t r o i s . . . En s e réve i l lant il avait v u le petit , tout j taJ?i

l,<'^u*' 
b lanc , tout froid : il était mor t . . . Mort de fro id . . . A 
m o i n s q u e l 'ours , n e l'ait étouffé e n se roulant . 

L 'homme fut e m m e n é . Il eû t u n regard e n c o r e 
v e r s le petit mort et s 'é loigna entre les d e u x g e n 
d a r m e s , traînant l 'ours a u bout de sa cha ine 
roui l l ée su iv i par toute la marmai l l e . 

Quand l'oncle le v i t passer il ne put s e conten ir 
d a v a n t a g e . Il s e rappelait la s c è n e de la nuit , r e 
voya i t l es d e u x misérab les , la figure de l 'homme et 
ce l l e d u petit col lés a u x c a r r e a u x , d é v o r a n t du re
gard la table o ù fumai t la s o u p e chaude et o ù é t i n -
ce la i t l e cristal de s v e r r e s et il m o prit dans s e s bras 
e n d isant 

THEATRE DE TOURCOING (Salle des Fêtes, Place Levei-rier). 
— Lundi 30 décembre, à 8 heures 1(2 — La Princesse des Ca-
nanes. opéra-comiques en trois actes 

H a s q u e h a l . — Bal au profit d'un soldat. — L'Harmonie 
« La Jeune France » de Wasquehal organise, dans sou local, 
café Lejeune Mulhez. un grand bal au profit d'un de ses mem
bres sous les drapeaux. 

CHRONIQUE COLOMBOPHILE 
Roi'BAlx. — Dimanche Ï9 janvier 3e exposition-roncours 

organisée dar lafedération du Centre pour les noirs écailles 
divisés en 4 catégories. Inscription de 9 a io heures du matin, 
chez M. P. Van Soye, angle des rues du Luxembourg et Bou
cher de Perthes. Nul doute que vu le nombre toujours croissant 

- Mon petit Jean , m o n petit Jean ! Que cec i te j ^ i l T c e r c T e ' ^ i o n V r ^ 
s e r v e d e x e m p l e m o n enfant : N e la i s se jamai s ter pour la plaee de convoyeurs d'adresser leurs demandes à 
pas s er u n m a l h e u r e u x devant ta porte s a n s partager | M. le Président, café Pandore, me Pauvrée. 

COMBATS DE COQS 
ROL'RATX. — Dimanche 29 décembre 1895. aura lieu le rendago 

chez Dauiiéels, à l'Abondance, rue de Mouvaux 66, d'un 3js 
contre Jean Germain de Wattrelos ; la partie est de 50 fr. Ilise 
au parc à 3 h. t[2. 

— Vers U lin de la saison dernière, la société de l'Enflé avait 
donné une telle tripotée a celle de l'Ours de Roabaix. qu'il est 
restée qans la pensée ds c«lle-ci un geime de vengeance et 
c'est ainsi que ces jours derniers la société de l'Ours de Rou
baix. a provoqué celle de l'Entle lui demandant sa revanche, 
laquelle lui a été accordée, les deux société.» se sont mises 
d'accord pour engager deux 3|5 tous vieux pour 400 francs aller 
et retour paires de plaisir à i0 fr. L'attaque aura lieu à l'Ours 
le jeudi 9janvier et le rendage a l'Enfle, le lundi 13 janvier 
18%. Les amateurs de belles parties pourront se réfouir dans 
ces deux combats, car on y verra des coqs de grande valeur. 

— Dimanche t9 aura lieu chez Desrousseaox, & l'Ours, rue 
Pellart, à Roubaix, le rendage de l'intéressante partie engagée 
contre la société de la Nouvelle-Aventure, de Tourcoing. On y 
invite les amateurs. 

Mise au parc à 4 heures précises. 
— Lundi, 30 décembre à » l'Enfle », readage de la partie du 

« Bon Vivant ; Itise au parc à 4 heures. 
— Aujourd'hui, dimanche, il se jouera au Bon Vivant, un 

2[3 mort, à midi,pour 50 francs, une paire de plaisir à 10 fr. 
— Dimanche, 29 décembre, rendage de la partie de l'Enflé 

à .Abattoir, rue Lacroix, n- 36. Les sociétés sont paire à paire 
de parties. Beaucoup d'amateurs assisteront, car les enjeux 
sont très sérieux. 

— Luodi 30 décembre, un beau 2 de 3 morts pour 50 franes 
et paires de plaisir a 10 francs aura lieu au Clairon de* zoua
ves, rue Pellart. 48. eontre la société des six. de Warcoiug. 
Belgique. La mise au parc aura heu a 6 b. 1(4. Qu'on se le 
dise, 

— Une belle partie de coqs (rendage) aura lieu aujourd'hui 
chez M. Desrousseaux, estaminet de fÔurs. rue Pellart, contre 
la Brasserie Saint-Eloi, de Tourcoiug. On y verra des coqs re
marquables. 

WASQUEHAL. — Il y avait beaucoup d'amateurs mercredi 
dernier a l'estaminet de la Cloche d'or à Wasquehal, pour as
sister à la partie engagée contre la société Jules Lisat de Croix 
La société de la Cloche d'or a gagné la Ire et la 3e paire. La 
société Jules Lisat a gagné la 2e. Ue bons coqs et d'importants 
paris des deux côtés. 

— Dimanche i9 décembre aura lieu l'attaque d'une impor
tante partie, dans le parc de l'estaminet du Noir bonnet à 

| Wasquehal. U s'agit d un 3 de 5 pour -0 francs, contre la so
ciété du Petit Bleu de chez Bac. Cette partie promet d'être in
téressante,vu l'acharnement qu on y met et les pans nombreux 
des deux côtes. Les meilleurs coq» sont réservés pour cette 
partie. Mise au parc à 3 heures Ir2 et distribution dd pierrot» 
ensuite. 

WATTRELOS. — Une partie de coq aura lieu chez Joseph Plou-
vier au fort Malakoff. Une paire d'Ecossais pour 25 fr., à 5 a 
piécise, dimanche 29 décembre. 

TOURCOING. — Aujourd'hui 29 décembre aura lieu enaz M. 
Desmet, estaminet de la Brasserie Saint-Eloi, 22, rae de 1a 
Gare, le rendage d'un 3 de 5 pour 50 francs contre le Boa 
Vivant de Roubaix. 

— A partir du 10 janvier, grand combat de coqs tous les 
vendredis. 

— Lundi prochain aura lieu chez M. Jules Baert. estaminet 
de la Nouvelle Aventure, rue du Château, une partie en 3 de 3 
pour 50 francs paires de plaisir à lu francs, coutre Henri Del-
plauque. 

— Mercredi 1er janvier aura lieu chel 11. Desmettre, place 
St-Jacques. une belle partie d'un 3 de S pour 400 fr, paires de 
plaisir à 20 fr., contre la société de l'Ours. 

JEU DE BOULES 
TOURCOING. — M. Adrien Baisez, cabaretier au Petit Homme, 

rue de la Malcense, 300. informe les amateurs qu'une partie de 
boules est engagée, le dimanche 9 février; 300 fr. de prix. 

La directeur-gérant t u n m ÀKBOuH 
Imp. Ai.ru». K S B O O I , rne > • > . , . t». isuatiim 

Immeubles à louer 

son avec eeane et grande porte, 2» 
••entre1 u i q u a r t i e r c o m m e r 
ç a n t , deui maisons à vitrine . t 
petit atelier, pour droguiste et soi -
l'tiner-poêLier. Se hâter. S'ad. 10. 
rne de l'Union. Roubaix. 55 

K-vard de la République, deux mai
sons, dans les prix de 600 à 800 fr. 
Ecrire au bureau du journal, «ux 
initiales V. U. 98031-40900 

DEMANDES t D M E S 
D'EMPLOI 

mande un jeune hom
me instruit, au courant du maga
sin et des mises eu teinture et faire 
un peu de courrier. Ecrire au bu
reau du journal, aux mit. L. D. W 

41*27-546 
le des 

* ouvriers rotiers. — A 
vendre de-î rots d'occasion de tous 
comptes en petite et en grande lar
geur. A vendre ou à louer des mé
caniques Jacquard, système ordi
naire et Vincenzy, avec mouve
ments rails, etc. S'ad. chez M.Louis 
Maquette, 12, rue Archimede. Bou-
baix. 41275—878 

\~Vn 

dant de très bonnes référencés, de
mande place de concierge, à Kou
baix ou aux environs. — Ecrire au 
bureau du journal, anx initiales 
M. B. C. 96985—407.il 
F M n f AT Jeune homme, t'ï a n s 
fcfllrLUl instruit, au courant du 
commerce et de la comptabilité, 
actif et sérieux, demande emploi. 
Excellentes références. Ecrire a M. 
Lucien Culuart, 30, rue Pearson. a 
Calais. 780—41266 

AVIS DIVERS 
M O GAZ DE R0I1BIIIX 

P I I I K L ' h C L A I K A G K 

le M l a g e et la Force motrice 
BAISSE DE PRIX 

Ha If « t e d ' a m o i o n i a q a e pour 
engrais, garanti contenant 3 0 a 
? t 0,'U d ' a z o t e . 3 0 fr . les 100 
kilogs. Paiement comptaut. 

C e n d r e s «te c o k e pour calori
fères, 3 0 c e n t i m e s l'hectolitre. 

Cendren pour fabrication du 
mortier et allées dejardin 2 0 c e n 
t i m e s i 'îectohtre. 

S'adresser rue de Tourcoing, 58,à 
Roubaix, ou 4 l'L'sme à (ia* de 
Croix. 90088-37300 

COMPAGNIE DliGAZ DE R0DB41X 
pour l'Eclairage, le Coauffage et la Force motrice 

D S 8 C L J B B T*w*x—m m* <3>« 
L»Comp»jrnie dn Gai s'est assuré la représentation, sur lace 

desprincipanx systèmes de moteurs à gaz: MoteursOtto, Cross-
les, Miel, Delamarre, Cliaron, etc. Elle pent donc livrer, à ses 
clients,tons les moteurs i desconditions défiant tonte concurrence. 

Les principaux avantages des moteurs* gaz sont: 
Suppression des générateurs de vapeur, sources d« i l graves et 

de si nombreux accidents. 
Suppression des chaulleui set mSme du Mécanicien, caria nia-

cm ne une fois réglée ne se dérange pas. 
Economie considérable d'emplacement, non seu lementda chef 

des générateurs qui disparaissent, mais par la suppression des 
cneminées, dea magasins de enarbon, etc. , la place du mouve
ment seul suffit. 

Mise en train a n'importe quelle heure dn jour on de la nuit, en 
quel ques secondes. 

Arrêt instantané parla simple fermeture d'nn robinet et sup 
pression de toute dépense à partir de ce moment. 

Installation sans aucuneautoriaation, comme un meuble , même 
an grenier on a la cave. 

Le prix du gaz pour le chauffage et la force motrice, mesuré 
par compteur spécial, est fixé a f a c e n t i m e » le mètre cube. 
Sar ce prix la Compagnie accorde des primes progressives de 
1 , 2 , 3 c e n t i m e s suivant le tableau ci-dessous, selon l'impor
tance de la consommation. 

i* La consommation de gaz an-dela de 10.000 mètres jusqu'à 
lrj.000 mètres jouira d'une prime de 1 c e n t i m e . 

*• Laconsomraation de gaz au-delà de 20.000 mètres jusqu'à 
30.000 mètres jouira d'une prime de 2 c e n t i m e s . 

3* La consommation de gaz au-delà de 30.000 mètres jouira 
d'une prime de 3 c e n t i m e s . 

La consommation est I n t é r i e u r e * 9 0 0 l i t r e » par cbeva l 
e force et par naure. 9079 

MAISON FONDÉE EN 1868 

• seuieûe Lille s'occopantexcJnsiTemeD 
DE 

Pianos et Harmoniums 
I,. MANCEL 

PLACE DE LA REPUBLIQUE.2,IULE 
40 Pianos en magasin dont tous te 
modèles d'EitAnn, FLEYEL, ELCKR 
et différents de GAVRAU, Muss*nu 
FOCEE, KLEIN, etc. 
Vent*». A c c o r d s , Locat ion» 

*Vhanfre, R é p a r a t i o n s 

PIANOS GAVEAU 
Maison fondée en 1847,avant obtenn les pins hautes récompense 
aux principales expositions — M e m b r e d u J u r y . H o r s c o n 
c o u r s O Ë P U T A C I L L E , 7 t e r , r u e d e K o u b a i x . — 
A. \ * A S S E \ O V E , profesteur, agent général. — T o n s l e s 
m o d è l e s fabriqués par la Maison se trouvent en magasin.Pianos 
d'occasion ayant pen servi, complètement remis à neuf, hauteur 
1 m i s . largur 1-37, profondeur 0-60 : P r i x n e t : 7 0 0 f r . Un 
piauoà (ja.jue pour concerts e s t m i s g r a c i e u s e m e n t à la 
disposition des sociétés. Catalogue illustré ironco sur demande 

LE MARCHE FINANCIER U«rE) 
Guide indispensable des spéculateurs. Contient tout ce 

rrnl Intéresse l'éparirne. Publie tous les lots non réclamés. 
s.err u r u i . i s , r. O r a n g e - B a t e l i è r e , rtu-1». hroi j , 4 n- i rgnj A 

s^ssmiisÈ^mK^maÉa^m^aai 
ÀKÉMIE - CÛPALESCEHCE -MALADIE des OS-PERTE de .'APPÉTIT et des FORCES 

VIN ÛE VI AL 
Lacto-phosphate de Chaux - Quina - Suc de Viande 

Aliment physiologique complet 
P a r f a i t e m e n t d o s é e t a s s i m i l a b l e , l e Vin Oe Viol 

a s s u r e l a p r o m p t e g u é r i s o n e t p r o c u r e u n e a m é l i o r a t i o n 
i m m é d i a t e d a n s l e s c a s d ' é p u i s e m e n t n e r v e u x e t d a n s 
t o u s l e s é t a t s p a t h o l o g i q u e s q u i e n d é r i v e n t . 

Un verre à liqueur avant chaque repas complète la nutrition 
insuffisante dea malades et des convalescents. 

V X A T . . J t a * V i o s o r - H o f f O , t-*, X,YON e t t o u t e s P h a r m a c i e s . 

DE FÂMILL 
• • • • • • • • • • • • • • • • 

M A I S O N D E C O N F I A N C E 
Fondée en 1852 

^REPARATIONS: 
J DE TOUTES 

•CHAUSSURES: 
J Travail soigné J 
• • • • • • • • • • • • • • • • 

! CHAUSSURES 
en tons genres 

SPÉCIALITÉS RECOMMANDÉES 

•••••••••••••••• 

IL'ON CHAUSSE* 
également • 

COMMANDES f 
• • • • • • • • • • • • • • • • 

LE CRONSTADT. LE POLAIRE 
L'INCOMPARABLE, LE BRODEQUIN RUSSE 

13 , RUE SAINT-GEORGES, 10 

RÉSERVE MUTUELLE 
D E S É T A T S - U N I S . A s s u r a n c e * sur la vie 

i> lrect ion g é n é r a l e à P a r i s 

Affaires reçues en 1894 : 4 0 6 , 0 0 0 , 0 0 0 de fr. — 
Assurances en cours: 1 , 8 0 0 , 0 0 0 , 0 0 0 de francs. 
— E c o n o m i e d e m o i t i é environ sur les tarifs des 
a m très Compagnies. 

i Par an Coûts des O" à primes fixe 

• I S a f v . - t O 2 6 7 
flS0fr.30 3 0 7 
1 7 8 f i . 2 « S S » 
4 8 9 f r . 6 0 4 9 6 
J B S a f r . S O S I 6 

•S'adresser à la Direction Régionale du Nord, M 
L.- E Y D T , D i r e c t e u r , i, place du Temvle, à L I L L E , 
A g e n t s d e m a n d é s . 40063—91640 

Calorifuge Anti-Rayonnant 
Nouveau système breveté en France et d l'SIranyer 

L. MAHIEU & FILS, A ROUBAIX 
R é s u l t a t * s a n s p r é c é d e n t s 

POSE GRATUITE D'ÉCHANTILLONS 
• 

(1173 

Age 

30 ans 
35 » 
40 » 
45 » 

0 » 

Capital assuré 

1 0 , 0 0 0 
1 0 , 0 0 0 
f 0 , 0 0 0 
1 0 , 0 0 0 
1 0 , 0 0 0 

Institution LELARGE (Fondée eni84f) 
*A»rS— Sue Oav-Lussae, S». Impasse Soyer-CoUari.SittS— PARI» 

PRÉPARATION SPÉCIALE AUX „ 

BACCALAUREATS 
! i n s t i t u t i o n x.elars-«. située I Cet Etablissement s'adresse : 

aos le magnifique quartier du 11' A U sOèves arriéres s a s » l e a n 
un 1 m Bourg, se recommande aux I s t a s e s ; _ _ . _ . « _ ^ . 
amilles par les nombreux et 11* A s s j i B n i s M S i s s a s s H i e s s s i 
apiiies succès de eea Hères . • e s» e sas te s s . 

fENTRËE DE JANVIER'',££^'.â£ft. MARS-AVRIl 
• 'nxpsctM tt It Ustt tf» Eliri rsçui sont inrorKavi Fêmllkt ter simule dunênë) 
Neuf oen t soixaate-liuit élèves ( « « » ) reçus aux dernières sessions 

.PURGATIFS, DEPURATIFS, ANTISEPTIQUES 
VCONSTIPATION,MIGRAINE,CONGESTIONS -Il 
•X Tais coifTmxr*m «r lutTi» Bous D'AUTRES ROUI 

ue ̂ nté H Exiger les Véritables 
UtfOOfUE I5„ e < ! 1ÉTIOUITXB ctjolnte en A C o u L l U M * It 

v^T/^nomii. Docteur Franck 
» f r . SO la 1/J Botte (60 gr.) ; S fr. la Botta (105 gr.) 
Notice dans chique Bette. — mas TOUTIS LES PHÀMIACIIS 

.12,5 

UN REMEDE ENER6I0UI 
pour guérir radicalement en quelques jours les 

ÏMALADIES CONTAGIEJJSESX 
lie* plus rebelles, les É C O U L E M E N T S A N C I E K S ou i 

R É G E N T S des deux sexes, la G o u t t e m i l i t a i r e , lai 
C y s t i t e , les R é t r é c i s » e n i e n t ' , . prenez la 

P O T I O N V E O E T A t , 
anti-catarrliale dépurative. 

PRIX DU FLACON : 5 F " A ? 0
C S * 

• Dépôt général : pharmacie D u q u e s n e , 4 0 , r u e de 
• P a r i s , a D u u k e r q u e ( N o r d ) . Envoi f" contre mandat-
•poste de 5 f r . , sans étiquette apparente. 
• D é p ô t s a K o u b a i x : Pharmacie C o u v r e u r , M, met 
•Neuve- ph. Le t ton ,Grande Rue, 163; pu. D e b l o c k , I78J 
True de l'Epeule; ph. D' B o l e , 267, rue du Tilleul. 

A C r o i x : Ph. F a u v e r a - n e , rne de Lille. | 
A T o u r c o i n n : Pb. D e c o u v e l a e r e , 5, r- de 1 Hôtel 

de-Ville. Ph. D c c t e r e k . 16t. rnedeMenin , 

TOUR EIFFEL 
C h a î n e s a r g e n t , 2 fr . 6 0 

BEMONTOIR ARGENT, 1 3 fV. 
R e m o n t o i r s 

4 à 4000 lr»n ZàKana. 
argent. 

2 2 HONTRh .< 
à cylindre,40 rubis, K»ranli« » *°> 
O . V O U I I i L A K M B T 

Fabr icant d'Horlogerie 
Ex-président de lu Société des Horlotert 
85, I n Batlnt, i B e s a n ç o n (Dws). 
Envol grausett" CATALOGUE otDESSIHS 

DIAMANTS & PIERRES FINES 
BIJOUTERIE-JOAILLERIE 

A. W A T I E 
L I L L E . 4 7 , r n e E s q n e r m o i s e , 4 7 , L I L L E 

CESSATION DE COMMERCE ET FIN DE BAIL 
DERNIERS MOIS DE VENTE 

LIQUIDATION COMPLÈTE 
de tontes les Marchandises 

G t - I = l - A . 2 > J I D î 3 R A B A I S 
41195 I l t fSTi i .E . IukTI©:» A. V I M M t l 180 

^ Montre nickel 4 fr.; acier 7 fr.; argent 11 fr. «9J5 

CARTON JACQUARD 
ponr mécaniques système VINCENZI 

LE SEUL GARANTI FIXE EN TOUTES SAISONS 

est le carton Véron marqué T H É O D O R E VÉRON 
E X I G E R L A M A R Q U E D E F A B R I Q U E 

D é p ô t c h e z 

DÉSIRÉ PECKRE, PAPIERS EN BROS 
TOURCOING 

Ç H A . J P E T -T • • . -F .rUCE 

B.ff BELLE JARDINIÈRE ^ g 
H ÏSUCCURSALEDELILLE:l77lBflDleyaryeUUDerM.I77^ fi 
| Ij ^ V E N T E -A/CT D É T A I L D E 

\ l TOUT | | 
M <ft G E Ï Q U I C O N C E R N E j ) H 

S ÏL'HllllLLFIE.ÏÏDELIIflI!E&DIL'E\FAïïl t 
M J SPÉCIALITÉ OE VÊTEMENTS SUR MESURE « £ 

S f VÊTEMENTS ECCLÉSIASTIQUES 5 0 
U ngjj UNIFORMES, LIVREES, etc. * ( T [ H 

L I N G E R I E 

r > r t i f l - ! ' i n » * t i » s i M» I m p r i m e r i e d n Journal é* Ttoubaiœ. — k'fwn H E S O O Ï . r n e N a a T e 
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